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fr. Helmut Rakowski OFMCap. 
Collabore avec le conseil pontifi cal pour la Nouvelle Evangélisation

Fermer symboliquement une porte? 
La commission préparatoire pour 

l’Année de la foi cherchait un signe. 
Quelque chose de signifi catif. Mais cer-
tainement pas fermer une porte. ”La 
‘porte de la Foi’ est toujours ouverte” 
avait écrit Benoit XVI dans sa lettre 
“Porta Fidei” pour annoncer cette 
année spéciale. Les signes pour la fer-
meture de l’Année de la Foi les 23 et 
24 novembre sont en continuité avec 
tout ce qui a été vécu. La rencontre du 
Pape François avec les catéchumènes 
et l’acceptation de certains candidats 
au catéchuménat nous parlent de la 
transmission de la Foi, ainsi que le fait 
l’Exhortation apostolique “Evangelii 
Gaudium”, le premier document offi -
ciel du Pape François, dédié à l’évangéli-
sation.  Parmi les représentants de tous 
les fi dèles qui ont reçu le 24 novembre 
des mains du St Père une copie, il y avait 
une novice des clarisses capucines d’As-
sise, Sœur Maria Philomena.   

Cinquante ans après l’ouverture du 
concile Vatican II, le Pape Benoit sou-
haitant une année spéciale, voulait 
éveiller en tous les croyants «le désir de 
confesser la foi en plénitude ave une 
conviction renouvelée, avec confi ance 
et espérance» (Porta Fidei 9).  Du 11 
octobre 2012, 50° anniversaire du 
Concile, jusqu’à la solennité du Christ 
Roi le 24 novembre 2013, en célébrant 
l’Année de la foi, l’Eglise rappelait aussi 
la publication du Catéchisme de l’Eglise 
catholique. Le Conseil Pontifi cal pour 
la Promotion de la Nouvelle Evangéli-
sation avec son président, l’archevêque 
Rino Fisichella, était responsable de la 
coordination et de l’organisation des 
activités de l’année avec le Pape. Dix 

événements de grande envergure ont 
été préparés, avec quelque 200.000 
participants. Confi rmands, les mouve-
ments ecclésiaux, les séminaristes et les 
religieux en formation, des catéchistes, 
des confréries et des familles étaient 
quelques-uns des groupes et réalités 
invités au pèlerinage à la tombe de saint 
Pierre pour confesser ensemble leur 
foi. D’autres activités ont été organisées 
comme une «adoration solennelle» dans 
le monde et la journée mariale avec 
l’arrivée à Rome de la statue de Notre-
Dame de Fatima. La démission du Pape 
Benoît XVI Février 28 2013 et les scan-
dales qui avaient précédés semblaient 
entraver l’Année de la foi qu’il avait 
voulue. Mais les fi dèles émus, affl uaient 
nombreux, et  tous ceux qui sont venus 
pour voir le pape Ratzinger ont consi-
dérablement augmenté dans les der-
niers actes publics. Le conclave et l’élec-
tion du nouveau pape attireraient plus 
de monde Place Saint-Pierre. Le pape 
François bat tous les records jusqu’à 
présent. Il a été certainement au centre 
des grands événements de l’Année de 
la Foi, en insistant toujours, cependant, 
qu’il ne devait pas être le centre mais 
Christ est le centre. Plus de huit mil-
lions de personnes ont été pèlerins cette 
année. Une partie de leur pèlerinage 
consistait en une visite à la tombe de 
Pierre et à la profession de Foi. Offi ciel-
lement l’Année de la Foi s’est achevée 
le 24 Novembre. Mais en réalité, il ne 
s’agirait que d’un début, un renforce-
ment de la foi, un renouvellement, une 
chance pour retrouver la perle précieuse 
et le trésor caché, que maintenant nous 
avons à partager avec tout le monde 
comme «l’évangile de la joie.”

Ouvrir les portes de la foi, 
partager l’ “Evangile de la joie”

Réunion ordinaire 
du Défi nitoire général

ROME, Italie - Du 18 au 22 No-
vembre 2013 s’est tenue à Rome 

la réunion ordinaire du défi nitoire 
général. Entre autres choses, la date 
de promulgation et l’entrée en vigueur 
des Constitutions et des Ordonnances 
des Chapitres généraux récemment ap-
prouvés par le Saint-Siège, a été déci-
dée, le 8 Décembre 2013 sera le jour où 
le texte offi ciel italien sera affi ché sur 
notre site Web. Les traductions dans les 
autres langues doivent être approuvées 
par le Ministre général et son Défi ni-
toire.

Ensuite, dans le cadre de la solidarité 
économique internationale, les sub-
sides pour les missions ont été approu-
vés, pour la formation et pour plusieurs 
projets à mettre en œuvre en 2014.

Un autre frère pour les services frater-
nels de la Curie générale a été signalé: 
il s’agit de fr. Marcello Gasparin de la 
province de Rio Grande do Sul, qui 
devrait arriver à Rome au printemps de 
2014.
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F A I T S  M A R Q U A N T S
É C H A N G E  P O U R  L A  M I S S I O N  F R A N C I S C A I N E  D A N S  L E  M O N D E

La possibilité de se réunir ensemble 
comme des frères est une réalité. 

La rencontre avec «l’autre» qui vient 
d’un pays lointain, avec une langue, une 
culture et  différentes façons de penser,  
est possible parce que cet «autre» est 
mon frère.
La réunion et la vie fraternelle des 
frères des trois grandes obéissances 
du premier Ordre franciscain a été 
un rêve pendant tout le cours de 
formation interfranciscaine  qui s’est 

tenu à Bruxelles, en Belgique, pen-
dant trois mois (Septembre, Octobre, 
Novembre). 
Pendant cette période, Capucins, 
Conventuels et Mineurs ont expéri-
menté la  vie fraternelle en partageant 
leurs expériences missionnaires et 
en se préparant à vivre leur mission, 
l’annonce de la joie, témoignée par 

la présence du Christ dans la vie de 
chacun.
Au cours des différentes sessions de 
cette formation, les animateurs comme 
les participants ont interagi réfl échis-
sant sur les activités missionnaires, 
selon les régions et leur contexte. Des 
frères ayant une expérience mission-
naire au Japon, en Inde, en Australie, 
Afrique, Amérique latine et Europe, 
ont montré la grandeur d’être  mis-
sionnaire et le défi  qui consiste à vivre 

ainsi aujourd’hui. Parmi les trésors 
redécouverts,   la nécessité de montrer 
au monde l’unité évangélique, nous 
présentant comme Franciscains de 
la même famille. Et cela a son fon-
dement, parce que dans un monde 
divisé par les intérêts économiques, les 
contextes sociaux où l’individualisme 
et  le consumérisme, un monde divisé 

par le fondamentalisme et l’extrémisme 
religieux, la bonne nouvelle de Jésus au 
monde peut continuer à être transmise 
à travers notre style de vie fraternelle, 
ouvert et disponible. Ce cours fait éga-
lement partie de cette joyeuse annonce 
de l’Évangile: oui, il est possible vivre, 
travailler et servir ensemble, grâce 
au charisme franciscain. Une fois la 
formation en Italie terminée, chaque 
frère va rentrer dans sa réalité avec plus 
d’instruments pour travailler et effec-

tuer son service missionnaire. Le grand 
signe évangélique, cependant, s’est 
déjà manifesté, et nous voulons qu’il 
continue à se manifester: le charisme 
franciscain est un seul, et l’héritage de 
François d’Assise est renforcé quand 
les frères vivent ensemble et partagent 
aussi la mission.

« N’ayez pas peur, 
car je vous annonce 
une grande joie ... » (Lc 2, 10-11)

Échange pour la mission franciscaine dans le monde

Fr. Angel Mauricio Mora, OFMCap
Vice province “San Félix de Cantalice” 

du Nicaragua, Costa Rica, Panama

Nouveau site Web
ofmcap.org

ROME, Italie - Le nouveau site 
Web de l’Ordre réalisé par 

l’Offi ce de la communication est 
en préparation. Le site actuel sera 
mis à jour à nouveau dans cer-
taines parties, en particulier dans le 
domaine des informations, mais il 
n’est plus développé. Le nouveau 
site, outre la page publique visible à 

tous, offrira différents niveaux d’ac-
cès aux frères et aux ministres Capu-
cins. Ce veut être un instrument de 
contact direct avec la Curie générale, 
avec ses différents bureaux et les ins-
titutions centrales de l’Ordre, mais 
aussi un répertoire des différentes 
ressources, des documents, des cir-
culaires et des liens utiles, pour l’ani-
mation de notre fraternité capucine. 
Il faut espérer que, dans le printemps 
de 2014, le site sera mis en ligne.
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P R E S E N C E  C A P U C I N E
P E T I T E S  E T  G R A N D E S  N O U V E L L E S

Reunion du Conseil International pour la 
Formation
Le Secrétariat général pour la formation, 
coordonné par le Frère Charles Alphonse et le 
Père Jaime Rey, a organisé une réunion avec 
les membres du Conseil International pour 
la Formation à Frascati du 4 au 9 Novembre. 
après l’intervention du Ministre général et la 
participation du Conseiller général pour la For-
mation Fr Sérgio Dal Moro au moins 19 frères 
venus de 13 régions de l’Ordre, ont commencé 
à connaître et à réfl échir au programme du 
Secrétariat pour les six prochaines années. 
Parmi les sujets ils ont affronté une première 
discussion sur le projet de la Ratio Formationis de 
l’Ordre ainsi que d’autres sujets pertinents au 
domaine de la formation.

Reunion des Presidents des Conferences
FRASCATI, Italie - La réunion des Présidents 
des Conférences s’est tenue à Frascati du 13 au 
15 Novembre. Les 13 présidents accompagnés 
par le Ministre général et les Défi niteurs, ont 
débattu sur les questions les plus pressantes 
pour la vie de l’Ordre. Les questions à l’ordre 
du jour étaient les suivantes: Redistribution de 
certaines conférences de l’Ordre - collaboration 
fraternelle entre les Circonscriptions - Solida-
rité économique et itinéraires conduisant à des 
formes d’ autosubsistance - VIII CPO : idées et 
propositions pour le groupe de travail - Lignes 
directrices pour la protection des mineurs et 
des adultes vulnérables - Application pratique 
des Constitutions et Ordinations renouvelés 
- Elaboration d’une Ratio Formationis pour 
l’Ordre.
Les participants ont également visité le chantier 
de notre curie Via Piemonte à Rome afi n qu’ils 
puissent se rendre compte de l’avancement des 
travaux et des solutions adoptées pour la réno-
vation de l’immeuble. L’architecte, M. Franco 
Quarante, à guidé la visite ; il était accompagné 
par l’entrepreneur, M. Carlo Marinelli et notre 
économe général, le fr. Luis Eduardo Rubiano.

Camp de réfugiés 
 dans la maison d’étude

Un prix prestigieux 
pour un capucin de Gênes

GENES, Italie - Le père Carlo 
Virgilio Toso, religieux capu-

cin de la province de Gênes, illustre 
professeur de l’histoire africaine à 
la Faculté de sciences politiques de 
l’Université de Gênes et auteur de 
vingt-sept articles scientifi ques, après 
avoir reçu au cours de sa carrière 
d’écrivain et conférencier de nom-
breux prix - dont trois fois le “ Prix 
de la Culture “ de la présidence du 
Conseil des ministres en Italie - le 8 
mai à Paris, en France, il a été élu à 
l’unanimité membre de l’Académie 
des Sciences d’Outre -Mer .

Le 27 Juin dernier, le professeur Toso 
a été invité à donner une « commu-
nication sur le thème des : Expé-
riences d’études et de recherches », 
ensuite, comme chercheur distingué 

et érudit “ africaniste “, il a décoré, 
par le président d’honneur Jacques 
Serre, membre d’honneur de l’Aca-
démie des Sciences d’Outre -Mer. 
parmi ces membres, sont présents 
quelques Présidents de la République 
française, le roi Albert Ier et Léopold 
III de Belgique, le prince Albert de 
Monaco, des chefs d’Etat et de gou-
vernement, le président et poète sé-
négalais Léopold Sédar Senghor , des 
universitaires de France et d’illustres 
personnalités du monde de la poli-
tique, de la science et de la culture.

A noter : La médaille. En relief, les 
quatre verbes qui dictent les prin-
cipes de l’Académie des Sciences 
d’Outre -Mer: “Savoir, comprendre, 
accepter, aimer”.

BOUAR, RCA - Des groupes de 
vigilantes communément appe-

lés anti- Balaka (anti- machette) - à 
cause des armes de guerre et de ma-
chettes dont ils sont équipés - las des 
exécutions des Séléka, ont attaqué 
leurs positions dans la matinée du sa-
medi 26 octobre à Bouar République 
centrafricaine, une ville à 450 km de 
la capitale, Bangui. Les anti- bala-
kas ont été estimés à 4.000 hommes 
selon le commandant de la région 
militaire de Bouar. L’utilisation des 
armes lourdes et légères ont poussé 
la population à se battre autour de 
l’aéroport et de la base militaire. Fort 
heureusement, il n’y a pas de com-
bats en ville.

Les gens ont fui pour se réfugier im-
médiatement dans la cathédrale, où 
il y a maintenant environ 6000 per-
sonnes et dans notre maison d’étude 
de Saint -Laurent, où ont trouvé 
refuge environ 1500 personnes. Ils 
sont abrités sous les porches, dans les 
garages, sous les manguiers dans le 
nouveau bâtiment de la chapelle, au-
dessus et au-dessous des containers, 
ils s’installent de partout. Les frères 
sont dépassés par la situation, parce 

que notre maison n’a pas été conçue 
pour accueillir tant de monde. Ce-
pendant, les frères Toussaint et Piotr 
s’ingénient afi n d’organiser les gens 
en groupes afi n de gérer le mieux 
possible.

Une petite unité de FOMA (force 
militaire de l’Afrique centrale) veille 
à la sécurité de notre maison afi n 
de protéger la population évacuée. 
Nous avons ouvert notre maison à 
ces personnes car elles ont choisi de 
venir chez nous spontanément. C’est 
aussi notre façon d’être à côté d’eux 
pour partager avec eux ce moment 
d’épreuve. La ville vit toujours dans 
la peur et dans les rumeurs de toutes 
sortes, parce que les choses ne sont 
pas encore claires. Cette crainte est 
aggravée par le départ des ONG de 
la ville. Les gens ne sont pas prêts à 
rentrer chez eux. Cela nous donne 
préoccupe, même si nous recevons 
l’aide humanitaire. Espérons que 
tout rentre dans l’ordre rapidement.

Que la Vierge Marie, Notre Dame de 
la Paix, patronne de la Vice-Province 
du Tchad - RCA, nous protège et in-
tercède pour la paix dans notre pays.

Fr. Serge Mbremandji OFMCap. 
Ministre vice-provincial
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VI réunion “Pro dialogo”
ISTANBUL, Turquie - Du 4 au 9 novembre 
2013, a eu lieu la sixième réunion « Pro 
Dialogo », organisée par le Centre francis-
cain pour le dialogue international (CEFID) 
avec la Custodie de Terre Sainte d’Orient et 
des Frères mineurs conventuels. Vingt-deux 
Frères conventuels de différentes provinces 
y ont participé. Le thème de la réunion était : 
« La vie du croyant en Dieu : un voyage de 
fi délité et de sacrifi ce ». Plusieurs conférences 
et témoignages ont permis aux frères de 
connaitre l’Islam «de l’intérieur» et de réfl échir 
sur leur foi chrétienne vécue « au milieu des 
musulmans ». Frère César ESSAYAN et 
frère Martin Kmetec, ont présenté l’ABC de 
l’Islam, en expliquant l’origine de cette reli-
gion, les sources qui l’ont inspirée, et surtout 
la fi gure de Mahomet, fondateur de l’Islam, 
ainsi que les développements ultérieurs dans 
l’histoire et dans le monde.
Le Dr Semiha Topal, de l’Université de 
Gediz, et Sabri Demir, représentant du mufti 
d’Istanbul, ont parlé de la croyance des musul-
mans, les provocations de la société contem-
poraine, et en particulier de la présence isla-
mique à Istanbul et la relation avec les autres 
religions dans la zone. Les frères ont aussi 
rencontré Sa Sainteté Bartholomé Ier. Dans 
une atmosphère cordiale, Sa Sainteté a parlé 
de sa vision de l’œcuménisme, confi ant même 
le désir de faire le plus rapidement possible, 
avec le pape François, un voyage en Terre 
Sainte, en souvenir du cinquantenaire de la 
rencontre. Ils ont également visité la basilique 
Sainte-Sophie, la Basilique dite de la Citerne 
et la Mosquée Bleue. Ils ont aussi écouté des 
témoignages de chrétiens qui vivent leur foi 
au milieu des musulmans. M. Alexandru 
Balasescu, anthropologue et vice- directeur 
de l’Institut Culturel Roumain à Istanbul, a 
présenté le thème : chrétiens et musulmans 
: entre passé et présent. Il a été suivi par M. 
Rinaldo Marmara, historien et porte-parole 
de la Conférence épiscopale turque, qui a 
présenté l’histoire et la situation actuelle du 
christianisme en Turquie, une situation déli-
cate mais prometteuse. 
www.ofmconv.net

In memoriam:
fr. Winfredo, Wilhelmus Cornelis van den Berg

BREDA , Pays-Bas - Jeune, il s’est of-
fert comme volontaire pour recons-

truire l’Allemagne d’après guerre, mal-
gré le refus net de sa famille et l’hostilité 
du contexte. À l’âge de dix-neuf ans, il 
entra au couvent des Capucins et reçu un 
nouveau nom “ Winfredo “. Il ne voulait 
“pas être un héros, mais échapper à ce 
monde douloureux et incompréhensible 
par une vie plus contemplative”.  Il a 
été ordonné prêtre à 26 ans et demanda 
comme premier service pastoral de pou-
voir retourner en Allemagne, à Ham-
bourg, pour être au service des réfugiés 
de guerre venus de Pologne, de Hon-
grie, d’Allemagne de l’Est ... qui s’étaient 
enfuis passant le «rideau de fer ». Après 
deux ans, il est appelé en province pour 
rencontrer l’évêque François Valdés Su-
bercaseaux , qui demande deux capucins 
pour travailler au Chili, dans l’un des 
endroits les plus pauvres du pays , San 
Juan della Costa. Même s’il n’avait que 
vingt-quatre heures pour réfl échir, il a 
rapidement répondu, “oui”.  Le chan-
gement culturel et environnemental a 
été violent: de la grande métropole de 
Hambourg il passe à une réalité exclusi-
vement rurale. Sans accès routier, l’isole-
ment était tel qu’il dira: “Personne nella 
Costa n’a jamais vu un vélo”. L’autre 
barrière est celle de la langue, de loin la 
plus diffi cile. Les capucins commencent 
à former des “Communautés ecclésiales 
de base”, et cela bien avant Vatican II, 
c’était la seule façon de commencer 
une coordination de personnes ; c’est 
à partir de ce moment qu’est née l’idée 
de créer une radio qui permettrait de 
communiquer entre eux et le pays. Ils 
devaient avoir une voix, “Voz da Costa”, 
afi n d’être entendu par les autorités de 
cet état miséreux. La radio commence 
en 1966 intégrée au projet des écoles 
radiophoniques de la Colombie, où le 
P. Winfredo voyage pour apprendre 
leur façon de travailler et pour réaliser 
plus tard la “Escuta para bel Desarrollo 
Rural”. Les programmes traitent dès le 
début de l’autosuffi sance alimentaire, 
car le plus grand fl éau était le manque 
d’alimentation. Un autre domaine sera 
celui de l’éducation formelle par la Ra-
dio-école, en utilisant la méthode péda-
gogique de Paulo Freire. Même l’aspect 
missionnaire était soigné couvrant ainsi 

tous les besoins d’une véritable pasto-
rale. Les diffi cultés augmentent avec le 
régime militaire qui envoie en prison 
certains dirigeants de la radio et d’autres 
collaborateurs. En 1974 , le fr. Winfredo 
Van den Berg prend le relais de la radio 
et de la paroisse dans une zone urbaine 
et industrielle très peuplée, il y demeu-
rera pendant vingt-cinq ans. Fr Win-
fredo devient le défenseur des droits de 
l’homme. En 1978, les émetteurs de la 
radio seront incendiés intentionnelle-
ment et resteront plus d’un an sans au-
cune transmissions, cependant, lui, il ne 
s’arrête pas. En 1983, après trente ans de 
travail, il a dû renoncer à une visite à sa 
mère malade aux Pays-Bas, car des voix 
courraient d’une interdiction de retour 
au Chili. Quelques mois plus tard, sa 
maison a été attaquée et elle sera surveil-
lée et contrôlée par les forces de sécurité. 
Après un attentat aux émetteurs de la 
radio il aura recours à la Cour suprême 
demandant à être protégé. En 1988, 
une bombe est désamorcée au siège du 
Secrétariat national de la “ Juventu “. 
Avec la chute du régime une campagne 
médiatique nationale attaquera de façon 
répétée sa personne et sa mission.

Après quarante ans passés au Chili il a 
décidé que sa mission était terminée, et 
que la Hollande avait besoin de lui main-
tenant. Il a préparé pendant plusieurs 
mois son retour en 1999. Il se consacra 
aux immigrants et aux réfugiés et à des 
initiatives pour les pays pauvres, tout en 
gardant un contact permanent avec la 
mission du Chili, où il contribua à créer 
des coopératives rurales, la construction 
du pont Quilcahuín, et la protection du 
territoire et des cultures autochtones et 
indigènes, en particulier des Mapuchi. 
En 2009, à l’occasion de son 80e anni-
versaire sa famille lui a offert un voyage 
au Chili, où il a reçu non seulement la 
reconnaissance de son peuple, mais aussi 
de nombreux hommages des autorités 
et des institutions. Sa ville natale fi t de 
même en offrant un documentaire sur 
la vie et l’œuvre de son illustre fi ls alors 
qu’il était encore en vie. Son œuvre se 
poursuit et sa mémoire continue à vivre 
dans les nombreuses initiatives inspirées 
au P. Winfred. 

www.radiovozdelacosta.cl
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